
INFORMATIONS REGIONALES 
AVIS AUX USAGERS 

DU GAZ 
1 * Préfecture communique : 
One nouvelle réduction de la dis­

tribution du gaz étant apparue né­
cessaire, les abonnes sont informes 
quà partir du JEUDI s J U I N , le gai 
ne sera m i t à leur disposition 
quaux heures suivantes : 

Oe s heures M i l heures 30 ; 
De 10 heures 10 â m heures 10 ; 
Oe 11 heures 10 a 20 heures. 
En dehors de ces heure*, il set re-

j commande aux usagers de mainte 
M k les robinets fermes et de veiller 
scecialement a I extinction des veil-

TROIS JEUNES VAURIENS Le marché noir 
UN MANŒUVRE DE CRESPIN 
VISITAIT LES PHARMACIES 

CAMBRIOLENT A MAIN A R M E E - S ï i ™ ; „ 
UN CAFÉ A LA MADELEINE 

Les heures de distribution 
d . I - u I Le 4 min. vers minuit 40. un in-

U g a z a L i l l e <,, ndH, s ( , s ( déclaré dans la cuisine 
Sur la demande de la Mairie, les du caie « A la Sortie de V Usine 

heures de distribution pour la v i l l s t f ' i u par M. FranÇ0,s
JJ^lS,nes°"^?} 

ds Lille seront les suivantes : 
De 6 heures JO a » heures 
Oe 10 heures a 13 heures 30 

PUIS, POUR CACHER LEUR VOL, 
TENTENT D'INCEN DIER LTMMEUBLE 

Le Ministre, qui tut rapidement enrayé, 
l'élève à 30.000 francs 

Oe 1S heures 30 a 20 heures. 

UNE SANCTION 
PRÉFECTORALE 

Un marchand de charbon 
de La Madeleine, exclu 

de la répartition en juin 

,ans. et situe tare des établissement* 
[Kuhlmann. 25*. rue de Marquette 
Lr piquet d'incende des établsse-
ment Éulilmann se rendt immédia­

tement sur les lieux et après un 
quart d'heure d'etlorts parvint à 
éteindre l'incendie. Les dégâts sont 
fixes à 30-000 tr. environ, couverts 
partiellement par une assurance de 
20 000 ir Les pompiers de La Made­
leine, alertés, s'étaient rendus èga-
ii ment sur 1rs lieux mais ils n'eu 
mit pas a intervenir. 

Une enquête est ouverte 

Les déclarations d'un témoin 

Lapôtrc. commissaire de po-
. . . ei son secrétaire principal. M 

Le Préfet du Nord, vu les procès- De-bethune. prévenus, se rendirent 
verbaux dressés les 10 12 e: 19 mai sur place pour les cons ta ta t ions 
par M. le commissaire de police de'd'usage, au cours desquelles ils ce-
la ville de La Madeleine a l'encon- marquèrent que cet incendie parais-
tre de M Michel Alphonse mai- s , u supect. Le feu semblait avoir 
chand de charbon. 196. rue Saint- pris dans un placard a droite de 
Charles à La Madeleine, pour li cheminée et aucun court-circuit 
vsatsons irregulières de charbon. n avait pu se produire puisqu'il n'y 

Considérant que ledi sieur est avait pas d'électricité à proximité. 
convainc ; d'avoir effectue des li- Le tenancier déclara qu'ii n'y avait 
vraisons de combustible en înfrac-ipas eu de feu depuis le midi. Les 
t ion aux disi>osinons sus-ruppelees. policiers remarquèrent é g a l e m e n t 
notammen- sans remise de tickets que les portes^ du placard ainsi que 
valables et sans présentation d'une la fenêtre donnant sur la cour 
carte d approvisionnement règu- étaient ouvertes «lors que le cafe-
ftfPf ner les avait fermées avant de se 

Sur la proposition du Bureau -ié- coucher. En raison de l'obscurité, 
parlementai des charbons arrête : M. Lapotre demanda ae laisser tout 

Art 1er - M Michel A.:,,hoiisc en p.aoe af in de reprendre 1 e n q u e e 
marchand de charbon. 196. rue St- a u lever du Jour. 
Charles, a La Madeleine, est exclu 
de tou'i .. di chaibo. i 
pour la du d'un moi», a compter Quelques heures plus tard. Ten­
du 1er : ,.n 1941 quête repri et M Victor V a n d m -

Arî. 2 — Tout acie d<- commerce genen. demeurant derrière le café , 
de charbon, direct ou indirect, sous xenen demeurant derrière le cfé. 
quelque fo.in, <: a quelque turc r ara spontanément aux policière 
que ce sou lui es- interdit pendant que serait ' levé vers minui t 40. il 
toute la durée de l'exclusion. avait aperçu des lueurs d a n s la cui-

Art. 3. — L'attribution a ; mois sine de son voisin. Il regarda à tra-
de juin de M Miche! Alphonse vers '.es p lanches d'une pal issade et 
sera repartie par les soins de ses se rendit compte qu'il s 'agissait 
f o u r n i s s e . i s grossistes sur les in- j d'un incendie. Il aperçut é g a l e m e n t 
dications du Groupement charoon- d .ns la cour le nomme Fernand 
nier départemental entre les au- Bruyneel . 19 ans. demeurant 100. 
très marchands locaux, qui seront rue de la Petùe-Vitesse a qui il de-
tenus d'a«siir > la distribution du m a n d a ce qu il faisait la. Bruynee: 
c h a r b o - • - - i p ' - i c repond;; qu il regardait s u y avait 

Art 4' - M le"m'a : df La Ma- de la lumière 
deleine. M le commandant de v V a n d m g e n e n 
g e n d a i m : d Noie! M le diiec- ' " " 
teur du Bureau depai 
charbons. M le directe - d . Gro 
pement charbonnier departemen 
tal . et tous agents places sous 1< un 
ordres sont charges, chacun en ee • M. Lieneson. le cafetier, interroge.I armée avec esca lade 
qui le concerne, de 1 application du déclara que lorsqu'il s'était levé. i l | volontaire 
présen tarréte dont une expédition 
sera n o ' . ! . ' , par les soins du mair 

. .QU'IL REVENDAIT ENSUITE 
EN BELGIQUE 

FAISANT UN BENEFICE 
DE I N A MO % 

De service au lieu dit « Le Châ­
teau » sur la route Nat ionale 29 a 
Quiévrechain, les gendarmes aper­
çurent un jeune h o m m e qui. chargé 
de deux sacs s e dir igeait vers la 
frontière. I l s l ' interpellèrent et véri­
f iant ses paquets, i ls constatèrent 
qu'il transportait 27 boites de far ine 
des t inées à l 'al imentation de s en­
fants . 

L'individu déclara se n o m m e r 
R a y m o n d Bernard. 20 ans . mance 
vre. demeurant 27. cours de l'Ab­
baye à Crsspin. Il reconnut que la 
far ine éta i t des t inée à être vendue 
e n Belgique. 

Bernard est un habitué de ce 
trafic. Il rend chaque semaine , 
vis i te aux pharmacies de Valen­
c iennes , Denain , Douai e t achète 
foute la farine qu'il peut se procu­
rer. 

Bernard revendait ensui te ce t te 
m a r c h a n d i s e e n Belgique et se fai­
sait, en ra ison du c h a n g e un béné­
fice de 100 à 200 ',. 

Les g e n d a r m e s ont conduit l'ou-
,vrier m a n œ u v r e devant le Receveur 

D e s p e r q u i s i t i o n s s o n t o p é r é e s ! des D o u a n e s de la gare de Bl«no-
Misseron qui a confisqué les 27 

Les policiers se rendirent alors boites de farine et procès-verbal a 
chez le jeune L... V... 16 ans . d e - | e t é rédigé à l a c h a r g e d e Bernard 
m e u r a n t rue Donat -Agache . Celui-j 

1 éta i t couche . I l s le fouillèrent e n | M A L G R É U N C O N S T A T 

avait trouvé les deux t irons-caisses 
vides sur s o n comptoir. Il n'y prêta 
pas a t tent ion , croyant que c'était 
sa f e m m e qui les avait vidés II 
trouva auss i un couteau , à côté des 
tiroirs. Quelques heures p lus tard, 
il ramassa un billet de 100 m a r t e 
de la guerre 1914-1918 qui provenait 
du placard brûlé. I l remarqua e n 
outre qu'une boite d'a l lumettes qui 
devait s e trouver sur la cheminée . 
é ta i t d a n s la cour. 

Vers 10 h. du soir, la veille. Fer­
n a n d Bruyneel é ta i t venu consom­
mer d a n s s o n café avec deux jeunes 
camarades et paraissaient tous l es 
trois e n état d'ivresse. Aucun n'a­
vait d'argent pour payer les con­
sommat ions . 

présence du père et trouvèrent d a n s 
se s poches 76 fr. en pièces de 2 fr.l D E L A G E N D A R M E R I E , 

f*^*^^™$™™£\.3ÙM0 F R . K u s s U S SONT 
dm.Tous'un t ^ ^ ^ DE TOURCOING 

EN BELGIQUE 
QUATRE ARRESTAT IONS 

ONT ÉTÉ OPÉRÉES 

Un jeune manœuvre 
meurt carbonisé 

aux Forges et Aciéries 
du Nord-Est, 

à Valenciennes 

X 

Un terrible accident s'est produit 
mercredi m a t i n aux Forges et Acié­
ries du Nord-Est à Valenc iennes . 
d a n s les c irconstances suivantes : 

U n appareil « Cowper » servant à 
la vent i lat ion du haut-fourneau, 
n u m é r o 4 é ta i t e n réparat ion : une 
plaque de revêtement en acier 
éta i t arrachée et des ouvriers s'em­
ployaient à « calfater » la brèche 

L'appareil, vers 9 h. 30, fut mi s 
« au vent » pour éviter un accident 
possible, l es ouvriers s'ioignèrent 
Malheureusement , l es briques du 
« C o w p e r » se di latant s o u s l 'action 
de la chaleur et n'étant pas rete­
nues , se trouvèrent d a n s le vide 
d'une hauteur de 20 mètres environ. 
U n e ava lanche de matér iaux brû­
lant s v int s'abattre sur une passe­
relle o u opérait M. Henri Cartier, 
38 ans . demeurant rue Thiers . à 
Valenciennes , a g e n t d e contrôle du 
service technique e t son aide, le 
jeune R e n é Lefebvre. 16 ans . de­
meurant chez se s parents, rue Emile 
Zola à Maing. 

M Carlier qui était sous le fi let 
de protection ne fut pas atteint . 
Par contre, son aide. R e n é Lefeb­
vre fut à demi recouvert par les 
débris et a s s o m m é sur le coup. Ses" 
c a m a r a d e s se portèrent à son se 
cours, m a i s de nouveaux éboule 
m e n t s s e produisirent et lorsqu'il 
fut permis de dégager la vict ime on 
n e retrouva plus qu'un corps dislo­
que et calciné. 

M. le docteur Bul tez qui avait é té 
m a n d e d'urgence ne put que cons ­
tater la mort du jeune m a n œ u ­
vre et la gendarmerie de Valen 
c i ennes s'est rendue, de suite sui 
les l ieux pour procéder aux consta­
tat ions d usage. 

SUITES MORTELLES 
D'UN ACCIDENT 

A ANNAPPES 

en pièces de 2 francs 
Les deux j e u n e s c e n s ont avoué 

que. su ivant une idée de Bruynee l 
n'avait plus d'argent, ils s'étaient 
rendus dans la cour de M. Lieneson, i Ces Jours derniers, le gendarme 
après avoir escalade la pal issade. IRinguez. aperçut trois individus qui 
Ils foui l lèrent les p lacards pendant é ta ient occupés à décharger d'une 
que Bruyneol fa isa i t l e guet . Com-i automobi le de nombreux s a c s au 
m e i ls n e trouvèrent rien, i l s s'em- domici le de M. Henri Montagne , 
parèrent des tiroirs-caisse. cafetier, rue de la Bourgogne , à 

Pour effacer toute trace du vol .ITourcoing. Cet te m a n œ u v r e parut 
le Jeune L... V... mi t le feu aux vê-l louche au gendarme qui intervint 
ement s et aux papiers qui é ta ient ; et apprit que la marchandi se conte - ]dent s'est produ 

tombes à terre. J... V... c r a i g n a n t i n u e d a n s les sacs se composa i t d e j p i a m e n t r u e de Lille Un ouvrier 
un incendie, é te igni t le feu. mais ! 150 mètres de t issus, d'une valeur d e -<,,, é tabl i s sement M. Henri N o t - l T O U J O U R S LES VOLS DE VÉLOS 

G R I È V E M E N T BRULE 
PAR UN L IOUIOE B O U I L L A N T 

UN O U V R I E R EST DÉCÉDÉ 
A L 'HOPITAL DE ROUBAIX 

Mardi, vers 14 h., un grave acci 

LES NOUVELLES DE LA VILLE 
UN VOLEUR DE PANIERS 

Le n o m m é Hoogstoel Camille.! 
47 ans . charretier. 52, rue Phi-
lippe-de-Commes. sera déféré au' 
Parquet pour vol de 6 paniers en 
osier, sur plainte de M. Knecht , 
Georges , directeur de la firme Thi-j 
riez, à Hel lemmes. par qui il avait 
été chargé d'en conduire un 
ta in nombre à Loos 

Nouvelles 
recommandations 

aux usagers 
des tramways 

I AU VIVIER 
DE LA CORNE DE GAND 

| LE CONCOURS DU 3 JUIN 
\A U PLUS LOURDE PÊCHE 

Le concours « à la plus lourde 
pèche » du 3 Juin, au vivier de la 

j « Corne de Gand », a é té en levé par 
IM. Gustave DELOOT, qui a tota­
l i s é 400 points . 

Le c lassement de la Coupe de rc-
cer-' r°,'i,t, d e ™ 1 * r e " » f , " t _ l a

 K
D . ! 1 ' ~ t l o n gularité e s t ainsi quelque peu m o -B * " | a e [ m n w t j a j B a LHls ^ M b a l ^ T g u r > p S g D a n s l e g r o u p e de tête , le 

vainqueur d'hier saute de la c in-coing met ta i t e n garde les voya-
VOLS D'UN COLIS, DE LÉGUMES*geurs contre le danger qu'ils cou-

DE FLEURS ET D'HUILE Iraient en voulant monter ou des-
_ ! cendre a la marche. 
Des enquêtes sont ouve i t e s sur, M a l g r e c c s recommandat ions , un 

plaintes de : (nouvel accident mortel , du à l'im-
M Garcet te Albert. 81. rue deiprudence d'un voyageur, vient 

Lille, à Lambersart . pour vol d'unld'ètre à déplorer le mardi 3 juin, 
colis renfermant des art ic les di- aur la l igne I de Lille à Roubaix. 
vers, d u n e valeur de 785 lr., qu' i l |à proximité de la n i e Charles-
avai t déposé d a n s un calé , rue de Quint-
Paris, le 31 mai dernier, et qu'il! MM. les Voyageurs sont invités, 
devait reprendre hier. D e s rense i - l* nouveau, a ne pas tenter d 
g n e m e n t s r e c u e i l l i s , ce col is a étéjtar quand les voitures ont déjà dé- £ £ / ™ 
enlevé hier mat in , à 10 h., par u n i " ™ " * ou de descendre avant | ' a r - p e u r e u x 
. vr . . . . . . . r*t nnmnlM nu i n r M 1* riàmarraei» etc... 

quième à la troisième place e t M. 
VAN NOTEN qui s'est c lassé se ­
cond, rejoint Je leader 

Voici le c lassement : 1"* ex sequu. 
MM. Pierre Segu in e t Henri V a n 
Noten. 105 points ; 3". M. Gustave 
Deloot 70 pts : 4'. M. Edmond Dai . -
ly. 35 pis ; 5-' ex sequo. MM. Joseph 
Gisselaire et Carolus Duflot . 30 pt> 
7«, M. Hermant Decourcel le , 20 pts ; 
8 " e x aequo. MM. Cannesson , D h e n -

T a l m a n . G. Vandenberghe 
Crinon. Pecqueur. 10 pts 

individu qui s'est dit envoy 
le prendre 

Lebeau André. 6. rue Stè­

le démarrage 

phenson. pour vol d'échalotes, poi- T" * L „ _ _ 1 _ _ . _ « . . - » i « M _ - l : a 

reaux et aulx, valant ensemble! 1 I l D U n a l C O î T e C U O n n e l • ' . 
150 fr.. c o m m i s d a n s la journée, 
d'hier dans son jardin, s i tue près' Le bien d'autrui. — Troi 
de la passerelle Saint -Sauveur \d'emprisonnement avec sursis à Abel 

M m e Gru'lois Yvonne . 9. rue 

Le prochain concours de la s t r e 
bi -mehsue l le aura Heu le 16 juin 
Le 22 juin sr disputera le c h a m -

onna; i r . u i s o c l i t a i m do*.e de 
, 000 frau s en espèces rep.tiii . ' er. 
30 prix avec mise au profit de s 

mots lmembres prisonniers . 

Vermeersch, trieur de laine à Wat-
trelos. rue Jules-Guesde, pour vol 

J e S - S S i S ^ i ^ Y l : : 
de son père, au cimetière du Sud. 
d'une croix en fleurs et de fleurs, 
lui causant un préjudice de mil le 
francs. 

— M. Aernouts Jean. 83. rue 

POUR FACILITER 
LE RETABUSSEMENI 

- Trois mois à R a o u l D e n e u m o u - ! n r c F FM MES EN COUCHES 
lier, de Charleroi. pour vol d'un l , t 3 rcmmLJ en u w w •» . 
colis postal , délit c o m m i s le 21 mail La Mairie n o u s communique : 
e n gare de Lille \ ta. Facu l t é avant appelé son a:-

- Deux .mois pour vol de ballots , nécess i té impérieuse 
de paille a Georges Dhersui . ma- d a p p o r t < , r a u x t e m m e s re levant de 

" - ' T r o l / m o T / y ' ^ é o p h U e ^ D e l e t - ° Œ U n c o m P l ë m e n t d e n 0 U I y 
tre. 0l™kiTlîou?ceX."rufpar- Jures. M. Paul Dehove . m a . r ^ d c 
mentier, pour avoir dérobé des éche- i^" ' e „ v i e n t d e , t 0 „ " i" ™ . „ , 
veaux dé laine et des t issus \<^ » cou™»; * • , 5 ? ! * ™ » «', ' 

- Trois mois avec sursis et 25 fr. ^ o n t déclarées a l'Hôtel de VU. 
d'amende à Camil le Hogstoel . char- ouvriront aux accouchées le dro . 

On a recueilli les p la intes de : Iretier. rue Phil ippe-de-Commes. à1 a une rat ion 1°"^"*™. ™° 
M Bourdeux André boulanger. \Lil le, 4 mois avec sursis à F é l i c i e n i g r a m m e s de jambon^ provenant de.-

147 ' rue du Faubourg-dos-Postes . iVarlet . m a n œ u v r e à Le Q u e s n o y . | ! ) o r c n e " e s munic ipales . 
contKPie ou les i n d i ^ o u V q i i i d a n s i e R a l e m e n t pour vols. Cette attr ibution exceptionnel . . • 
îa nuit du 2! auI 3 o n ? i?risé une i Dans les côtes-du-Nord. - La j u s - f e r a lieu à partir ^ trois ième joui 
.•itre à sa façade, d'une valeur d é l i c e cont inue à réprimer les nom- e misqu au îoe jour s u i v a n t .« 

I r"ussance. 
Immédia tement après la décla-

ratio nde la na issance au service 

Pierre-Legrand. pour vol d'un bidon 
de 2 l itres d'huile et de 2 p n e u s 
d'auto, commis , la nuit du 2 au 3, 
à l'aide d'effraction, dans son ga­
rage. 66 rue Pierre-Ltgrand. Pré­
judice : 1.500 francs. 

BR|S OE V I T R E S 

- déclara aussi 
rouve vers 4 h. du mat in un 

couteau sur le. seuil de la porte de 
isme. qu'il remit au cafetier. 

La déposition du cafetier 

le ral luma une deuxième 1 de 30.000 fr. Il apprit éga lement le 
fois. [ n o m des individus qui la déchar-

S a n s l'arrivée immédiate du p i - l gea i t : il s'agit de s n o m m é s Paul 
quet d'incendie, des Etabl i s sements De lmot te . 28 ans . commerçant , rue 
K u l h m a n n . cet incendie aurait pu d u Haze à Tourcoing ; Eugène Den-
avoir des conséquences très graves . jdievel . 38 a n s et Ju le s Ste landre . 49 
En effet, l'escalier de la chambrei ans . ouvriers d'usine domici l iés tous 
qui d o n n e d a n s la cuis ine é ta i t e n I d e u x à Mouscron 
f lammes . I L'heure légale pour une perquisi-

L'enquête a fait ressortir que c 'es t ' t ion é t a n t passée , le gendarme con-
P e r n a n d Bruyneel qui d o n n a les | s igna la m a r c h a n d i s e et établ i t son 
couteaux aux deux j eunes gens . procès-verbal. Le lendemain , quand 

! l 'adjudant Desrumaux se présenta 
« ». - ' au domici le de He4r; Montagne , la : 

A r r e l e * marchandise éta i t disparue 
I Les c o m m e r ç a n t s no irs n'ont pas 

Les trois vauriens o n t été a m e - ; l a l t . d a n s la c irconstance preuve 
n é s au commissar ia t puis, après u n | d u n e f o r t e grande habi leté , c a r lel 
supp lément d'interrogatoire. con-1 m o n t a m d e i a l r a u d e é t a n t établi , 
dui i s au Parquet et ecroues. I ls s e - , e t l e u r l d e n t i t é connue , il n'ont fait , 
ront poursuivis pour vol a m a i n e n soustrayant la marchandi se sai-j 

jsie qu'aggraver leur cas . 
l i s ont été tous quatre mi s en 

lé tat d'arrestat ion e t déférés au 
I Parquet. 

„. ans . domici l ie 46. rue Princi- , 
pale à Forest-sur-Marque a reçu au > A ce sujet , la police a enregistré 
cours de son travail le c o n t e n u d'un!les pe in te s su ivantes : 
bac de teinture que l'on venait de] M v e r m o n t Léon. 25 bis 
remplir d'eau bouillante. Le mal­
heureux fut grièvement brûlé sur 
tout le corps. Il reçut les so ins de 
M. le docteur Drinquet qui le f it 
admettre d'urgence à l'Hôpital La 
Fraterni té où il es t décède jeudi 
mat in vers 5 h. 30. après d'atroces 
souffrances. 

100 fr.. et o n t soustra i t 26 car tes breux dél i ts de vols et de pillagein a
T

l^a_n
4

c
J

p
o 

de pain qui se trouvaient â son eta- c o m m i s pendant les heures péni-
lage. Ibles de l'évacuation. Ceux qui se 

— D e M m e Massoulard Hélène.Icroient impunis , feront bien de me- d e l E t a t c iv i l , il sera oe . ivre a... 
5 rue Grande-Chaussée pour bris diter sur l'affaire su ivante : guichet 37 un titre permeUant de 
de sa g'âce-vitrine. va lant 1.500 fr . l Le 18 juin 1940. à Pommeret corn- retirer la rat ion supplémenta ire de 
c o m m i s dans la nuit du 2 au 3. jmune voisine de Lamballe (depar- jambon ainsi attribuée. Il y aura 

t ement de s Côtes-du-Nord). deux lieu de présenter, a cet te occasion 
bagues et une montre étaient dero-!l» carte avant d o n n é droit au sup-
bees par Louis Catoire. chauffeur amplement hebdomadaire de jambon 
Tourcoing, chaussée Pierre-Cui ie. et (à partir du 4e mois de la grossesse 
son fils, âgé de 16 ans. Ces bijoux i o 
a" trouvaient dans une voiture au-, _ _ _ _ _ , _ , _ . , _ - , . t n i - , - . i s w j r - c 
tomobile qui appartenai t à une pa- PRESTATIONS PÉRIODIQUES 
risienne 

Le Tribunal a inf l igé à Catoire . ' 
6 mois d'emprisonnement, e: à s o n ; D'ordre formel de l'Autorité aile-
fils. 4 mois, avec sursis. I ls paieront ; mande. M le Maire de Lille a i t . : 

et incendie 

de La Madeleine, a M Michel A l - l s o n ï contre les coupons de la car-1 apposer, sur tous les coupons des . 
phonsi te de charbon des Fovers domesti-1usagers qui n'utilisent pas ce mode B p p _ p — f T i r v N *** M A T I Ê R F Ç 

* * * ' ques. tant par les m a r c h a n d s que jde combustible , la m e n t i o n « p a s j * ^ « - r « ^ ' » • i v « i _»_ n i - v i i — r t c o 
I FC. r P ' i r r V C n F C H A R R O N t'a ! 'es Mines, ne pourront être ef- de gaz ». C R A S S E S E N J U I N 
!__> I L J l L N - U h L M A K B U N %cluéfS q u e s u r une autorisat ion! Cette t r - - * - — ' - — ' « V A O O - O e n j u i n 

VALABLES EN JUIN 

i-a.ao.es. 
d( Juin 1941. les 

•arte de charbon 
tiques portan les 

ment ion sera êj—lsnoeur por 
spéciale du Maire, qui comportera! tée cur la carte e l le-même 
le nom et le numéro de la carte de, Art. 4 — Les coeff icients des l i - t n l ( l u e 

l'usager Cette autorisation spéci-j vraisons à la Pet i te Industrie appli-' 
liera que le bénéficiaire est a u t c c i - | c a b l e s au tonnage de base porté sur 
.s. a se faire livrer, au cours d u ; i e s Cartes d 'Approvis ionnement , 
mois de juin, les quanti tés de c o m - | s o n t fjves en Jui» 1941 à : 70 % 
b ïtib'e représentées par les c o u - i p o U r i e s c a r t e s d'approvis ionnement 
pens N"- 14. 15 .et 16 de la carte d e s i«. 2- et 3" priorité : 50 '',. 

L'autorisation est accordée j p - u r \es c a r t e s d'approvis ionnement 
ir déclaration souscrite en M a i n e j s a n s indicat ion de priorité, actuel-

. s i,'.« P 1 , r l p s intéressés qui aff irmeront n e m e n t en possession des usagers, 
n'avoir pas à leur disposit ion une • •- ——•—-

La Préfecture du Nord commu-

L !'• t (lu \oni u pr 
WHtcai ' 

4 
cours t 
POU.S (' 
Foyers doin 

14. 15 < ' 1C. 
Le coupon N" 14 repres 

quaiv .' • i. 50 kilos pour 
cartes des i-.rtor.- nul . l i sant 
l e ga? 

'!' N ]^ r : w^er a 
de âo _ 1 » pour les c a r t e s • ' n , » ^ r ^ s \ « " n ? U f I l t e S au? f m S

d _ -

^ c i o afios-pour :.-: ( rrû jaù: ^ » ™ s d e rcxactllude de ,eurs 

i , - „ , * - - - _ ; , .i déclarât ions 

PROHIBITIONS 
D'IMPORTATION 

ET D'EXPORTATION 

Demandes d'autorisation 
Destination à donner 

aux documents 
La Direct ion d e s Douanes . 

Lille communique : 
Les importateurs et exporta 

RÉCLAMÉES AUX CHOMEURS 

teurs trouveront c i -dessous 

Faidherbe. à La Madeleine, pour vol 
d'une bicyclette appartenant à sa 
fille, c o m m i s entre 20 h. 30 et 23 h... 
à l'intérieur du Grand-Théâtre , où 
la demoisel le Vermont est employée. 
Préjudice . 2.000 francs. en outre 1000 fr. de d o m m a g e s - m - i ) e s chômeurs dont l es cartes de 

— M m e Pechon Simone , avenue térêts . travail portent les numéros 2 791 t! 
du Peuple-Belge . 32 pour vol d'une conducteurs en défaut — Georges! 2.800 et 3 801 à 4 000 à s e rena: 
bicyclette, va.ant 1500 fr.. c o m m i s , j o u t e z . 57 ans. voyageur de c o m - : m u n i s d é ladite carte e t de la car' . 
le 31 mai. entre 13 h. 50 et 14 h „ ] _ , - _ _ . a Marcq-en-Barœul. rue d e ; d identité préfectorale qu'ils d> 

Tourcoing, a fait usage d'un faux |vront présenter au surveillant di 
permis de conduire. Il a été con-j groupe, samedi 7 juin, à 8 h. 30. 
d a m n é à 6' mois d'emprisonnementI aux l ieux indiqués c i -après : 

n é e à un mois d'emprisonnement p l ^ T / ^ , «Q« » P / o r _ . ^ ^ h a l V 
avec sursis et 100 fr. d'amende. D'au-1 Numéros 3.896 a 4.000. dechars . 
très dé l inquants ont encouru des ; Publique place des Buisses . près 
a m e n d e s de 50 à 100 fr ; quatre de .a Oare. 
ont é té relaxés i La durée de la prestat ion sera 

1 de 8 h. 30 à 12 h. et de 13 h 30 a 
16 heures. 

— Mlle Cêzard Georgette . 7. rue 
Paul-Louis-Courier pour vol d'une 
bicyclette, valant 300 fr.. c o m m i s 
d a n s la cour du lycée Gombert . où 
elle travail le. 

— M. D u m o n t Maurice. 72. rue 
| Jules-Guesde, pour vol d'une bicy-
Iclette. va lant 1.300 fr.. c o m m i s le 
|3 . d a n s la cour du 132, rue Leon-

alGambetta, où il l'avait déposée 
H U I T M ILLE FRANCS DÉROBÉS 

DANS UN COFFRET 
M Cucherousent. Pierre, cafetier 

a s provision de charbon supérieure 
500 kilos, et s'engaçeront à ne pas 

lieu de 125 g r a m m e s sera de 50 
grammes , remis contre les deux 
t ickets de 25 grammes . 

c > L a ra t ion de beurre a u lieu de 
175 g r a m m e s sera d e 250 grammes . 
Elle sera remise contre t ickets re-

, t .présentant les 175 g r a m m e s de 
M i ,v^V«™ rf»!^?^' ftvé a i n n ° ' beurre et les t ickets de 5 et 10 
oour ïcT&rtïmSl « ' g r a m m e s de margarine . 
pour ics uou ianger . . T o u t e s les c o m m u n e s ayant une 

Compte t enu des coeff ic ients ap- populat ion de 2.000 hab i tant s et au-
plicables. les l ivraisons s'effectue-1 des sus participeront pour juin à la 
ront mensuel lement , e n juin 1941, répartit ion de 50 g r a m m e s de mar-

. exc lus ivement par douzième d u ton- gar ine par habitant . 
rouges En cas de dé- .arat ion reconnue n a g t , d e _ a s e porté sur la carte. i 

: 100; fausse, le combustible détenu sera] Est supprimée la facuUé d'enlè-
foyers 

AI/aires diverses. — 4 m o i s a Ma- , 
rie Pichore. plongeuse, s a n s domi-

adresses des Ministères responsa- 1 . 7uc~d"e" ia" iSrre " p c ^ r ' v c j ; c h e z ! ^ o n n u ' P 0 ^ mterdic t ion de ^ e s t r a ^ ê que. < ^ q u e jotir 
blés auxquels doivent être remises i , , , j ,„ •• courant entre 11 h 15 e t J sanc . ions . a i .an . uisqu a ia sup 

La ration d'huile reste f ixée directement les d e m a n d e s de i i c m - £ h . d'une ."omme de 8 000 f r . . . , - S ix i ours avec sursis et 500 tr W » » « > « ' » « n * d e a j e w u r a . sont 
100 grammes ; ces d'importation et d'exportation q u 1 s e t l . O U V ait dans un coffre; e n ! d » m e d e a B lanche D e a t t r e . me- P « « e s contre l es c M n ^ e u r s v h 
h> La ration de margarine , au i quand el les ne s o n t pas remises à ï - ! o r n ' a - P c>ans «a cuisine la c l e f ! " a R e l e a Croix, rue P a u l - B e n . et a!6!>ri.s avou lourn. d excuse vaiab.e 

t douaniè- *,i " riïsrô - l e •rnù lit dans i e ! J i '"e i t e Dhaveloose . ménagère à au Service du contrôle de la ma.n-
u r o ^ c a t a a e " d u c o m p t o i l - d u débi- 'Roubaix. rue Frankl in, pour fraude 'd'œuvre . Hôtel de Ville. 3e pavil-

" - de deux kilos de tabac. | lon. 2e é t a g e ' ont nég l igé de se 
- . p r é s e n t e r a u travail . 

TMS ifov<rs de 
100 kilos pour i 
•foyer- de 5 et 6 
kilos pour . - car 
de 7 persi: les et p .u . ' Art 2 
, î « coupon N« 16. valable j u s q u ' a u i u n t ' d e ' numéros intérieurs „ 
11 juiLet 1941. représente r.ne quan- . périmes a compter du 31 mai 
n t e de s0 kilas pour • •> - les car- 1 9 4 1 ^ 

usagers r -ar.t IÎ.IS 1- . 
gaz . et ne pourr., f servi dans J

h e s coupoiis servis e n mai seront 
chaque Commun, qu'a partir de la dépose» par les marchands de char-

•ee oar a l a r i e bon. sous peine de proces-verbal 
j . evemi 's d - ' a v 3 n t ;'' 5 J u ; n e : a u x f i n s d'oblité-

Carreau d , Mines est ré- r a t ; o n - d a I " l e s Mairies des Com-
ae.-vee aux usager^ des Communes i» 'une» ou les livraisons ont ete ei-
d e la Béa-ion minier, situées i\fcctuces. par eux. contre coupon.-. 
mo ins de 10 km. des | Art. 3 — Dans les commune 

D a n s ces communes les livr; 

le combustible détenu sera 
fisqué. Ivement ou de livraisons a volonté. ! t ion générale de la police nat iona le 

— Tous les coupons por- P ° u r I e s Etabl i ssements publics ou [dont les n o m s sui"ent 
MM. Marfa ing (Robert ) . Liebart 

(Lucien) . W a t t e l ( J e a n ) . Waelens 
(Paul ) . Veevaert ( André ». 

Sont n o m m é s commissa ires de 
police s tagia ires à la disposi t ion 
du préfet d u Pas-de-Calais les com­
missaires de police s tagia ires à la 

Par arrêté en date du 29 mai direction générale de la police na-
1941 : I tionale. d o n t les n o m s suivent : 

Son: n o m m é s commissa ires de | MM Cartier 'Jacques». Duprê 

prives analogues. 
« i » 

DANS LA POLICE 
COMMISSAIRES DE POLICE 

n o m m e s 
police s tag ia ires à la disposit ion (Jean) , Gui l lo (Robert 
du préfet d u Nord, les c o m i m s s a i - | (« Journal Officiel » du 31 m a i 

possédant le gaz. les Maires feront res de police stagiaires à la direc- 1941) 

3 Sect ion économique 
re de la Préfecture du Nord 
rue Jacquemars-Gié iée à Lille 

Secrétariat d'Etat à la Marine : 
Service de la Marine marchande 
3. place Fontenoy à Paris , ou Hotei 
du Helder. à Vichy, pour les pro­
dui ts repris sous les numéros 44 à 
50. 53. 560. 562. 615 à 617. 618 et 619 

Ministère de l'Agriculture : Ser­
vice économique des bois. 86. rue 
de Varenne à Paris (7") ou Hôtel 
Mondial , à Vichy, pour les produits 
forestiers (numéros 128 à 140. 146. 
632 à 633bis». 

Secrétariat d'Etat au Ravitaille­
m e n t : Direct ion des Services éco­
nomiques et f inanciers , bureau de; 
Licences . 2. boulevard des Invali­
des à Paris ou Hôtel Colbert 
Vichy, pour les autres produits 
agricoles et les poissons f i a i s 
d'eau douce. 

Secrétariat d'Etat à la Produc 
tion industriel le: Service des a l l a i 
res extérieures, bureau central des 
Licences. 99. rue de Grenel le i 
Par i s ou Hôtel Carl ton à Vichy 
pour les autres art ic les ». 

La circulation 
rue Charles-Quint 

DEUX AFFAIRES DE COUPS 

Ont porté pla inte : 
M m e Lapotre Rnymonde. 4. place 

des Quatre-Chemins contre un 
n o m m e Decaestecker Dominique, 
qui. d a n s la soirée du l r courant . | La circulat ion de tous les veln-
a pénétré chez elle, lui a porté des cules sera interdite a partir du 
coups et a e n outre brise une partie 
du mobilier. 

— M m e B o n t é Denise 36 rue 
Doudin. contre son mari, qui habite 

REGLEMENTATION , 
CONCERNANT 

L'ELEVAGE DU BÉTAIL 

rue Solfèrino. 148. lequel, d i m a n c h e 
mat in , lui aurait porté des coups. 

VOLS D'UNE V O I T U R E A BRAS 
ET D U N E CAISSE DE F IGUES 

que ci-dessus. 

3 juin 1941 e t pendant la durée , LU Mairie communique : 
des travaux m e s Char les Quint . M P a u l Denove. maire de LtUe 
part ie c o m p n s e entre >a rue L*on c r o : t devoir rappeler que le régie. 
G a m b e t t a et la rue Jules Lefebvr-i. m < n t sanitaire de la Ville de Lille 

Pendant cet te période, la circula-1 interdit de conserver sans autor.s»-
tion sera déviée par les rues Meu-Hion. dans la ville. de« porcs, de* 
rein et Sainte-Barbe ou par la ruejvaci ie- ou autres animaux, tels que 
Colbert. moutons et chévree. etc. 

Les barricadages et l 'éclairage.! Les demandes d'autorisation dot-
intes de - 'établ is conformément aux prescrip-Went èire déportes à la Mairie, bu-

M ^ e r U * MrZvï 43* r u e r o n s de la detense paasive seront * - $ £ * * $ £ ^ ^ J . " . ^ 
Pierre-Leerand. pour vol d'une voi- assures par ^ s s o i n s d e fc' Comm.- | d e " ̂ r 2 l ' c e l ia" ê t r c ë p a n e ^ e m a 
turc à bras, va lant 500 fr.. c o m m i s « « £ C o n t m e n t a e du G a z a y a n t „ u - , d é c e m b r € 1 M O c r £ , u - c u i , . _ 
à la m ê m e date et au même endroit | - i e e i a exploitat ion a u i . c , «»-!»i.|V l e u r éleveur, engraisseur. e t en 

'î-dessus r u o d e l a B a r r e ' c e l t e d e ^ ' e i ' e rea- général tout détenteur de bétail, est 
M I iotard B e n i a m i n c é r a n t i t a n t c iv i .ement responsable de tous t e m j de déclarer à la Mairie, tous le-

NrîrdRii_ide i i 5 l l e s «ec idents qui pourraient s u r v e - t r o i s mois, la situation numérique de 
- , - , - lnir du fait de s travaux e m r e p n s . i s o n bet.nl délevage et d'engraisf.e-

ec indication des animaux 

w^ptfitpii 
NOM! 

MON ! > Cm 

DISTRIBUTION 
DE L'ALIMENT 

COMPLÉMENTAIRE 
réservé aux futures mamans 

et aux mères nourrices 

des Transport 
rue Gustave-Delorv. pour vol d'une 
caisse de f igues de 10 kilos, d'un 
carton de gaufrettes de 5 kilos et 
d'un panier de confiserie, c o m m i s 
la nuit écoulée dans un camion en 
stat ionnement fnec à l'habitation. 
Préjudice non fixé. 

UNE CHUTE GRAVE 
Mardi, vers 19 h. 30. la dame Van 

Rompu, n é e S a v e l s S téphanie . 
77 ans . pensionnaire A l 'Hospice L o M a r < e n o u s 

Général avenue du Peuple-Belge ' " 
, , " " " . _ . _ • ; . wam» Des retards imprévus - é t a n t pio-

uu. s était rendue chez », « " ™ 4 u ; u to ,„ ^.«a, 6 a » C U 
Lafaire August ine . cabaiet iere . 3 8 . i d e s t l „ é s a ltm^lliMgl Ue l'aliment 
rue Lafontaine . à Lille e s t tombée complémentaire réservé aux lemir.ee 
accidente l lement dans la cave d o n t | e l l c e m t e s et aux mères nourrice»,, 'a 
l'escalier comporte dix marches . Sa|premiêre distribution n'a pu être 
tête a porté sur le fond de la cave.'assurée à la date pieM^.-u-.n.e.ni 
où elle s'est blessée. Visitée par M.jindique 
le docteur Dekester. e l le a é t é ad-j Le pa 
mise d'urgence à l'hôpital Saint- tereaeees q u e i . e ^ p e u v 
Sauveur, où le commissa ire de PO- , "J 3 " 
lice de permanence , qui s'y était j .O I i M 
rendu, n'a pu l'entendre e n ra ison |g ' r a m mM' dVl'iment complément!. . . . 
de s o n é t a t c o m a t e u x ; o n c r a m t l c o r r e s p o n d a n i à la quinzaine écoulée 
une fracture du crâne. L'enquêtejet a lu quinzaine actuel lement en 
suit son cours sur cet accident. (coure 

prêts pour labstage. Il doit spéciflf 
exactement le genre de son entre-

Ipriée (production laitière, élevage 
lou engraissement » 
| Lee déclarations a tourn'.r a cet 
effet doivent être déposées à la M.i -
rie. guichet 10. le dernier Jour ce 

Ichaque trmie«t.e 

Le maire de Lille informe les m-
des main-

lant. î e présenter dans le magasin 
sur la carte eu leur po6«cs. 

sion pour retirer ies paque 

E C H O S 
et CARNET 

jutn CALENORIER. Veni 
1141. : SeJeil : Lever a 5 
cher a II h. 48 

(Ces heures déterminent le temptt 
d'cbscurcissemént). 

Auioui-d'hui i Saint-Claude — De­
main . Sainte-Scbastienne 

IL Y A UN AN 

GasDaiM^ 
AUX 

Par V«BtS| 
M - Germaine ACREMANT 

^^—^______________ 

Voila I voilà 1 je Joue le roi de 
I « a u r . . . 

Marie e s t toujours un peu affolée. S e s 
g e s t e s son g e n t i m e n t m a n i é r é s Lors­
qu'elle lève la main , el le t ien* s o n pet i t 
d o i*'.. e n arrière, c o q u e t t e m e n t dégagé . 
Bi le parle n o n paa s a n s précoci té S o n 
visage se parcheminé déjà , m a i s p e u t 
encore faire i l lusion. Modes te e t t imide, 
e l l e a une i m e d'oiseau. Elle a pourtant 

. M ans . Mais elle e s t p lus innocente 
qu'une Par i s i enne de seize ans . La m o l n -

r « r e niaiserie l 'amuse. C e s t c o m m e s i 
• o n corpa seui vie-J-ssait . S e m e n t a n t e 

i 

n'évolue pas. Elle est parvenue à un 
certa in pouit et el le n'a plus bougé... 
Lorsqu'une catas trophe se produit d a n s 
le monde, toutes les horloges , qui sont 
à la portée de la secousse , s o n t arrê­
tées. Leurs a igui l les marquent la m i ­
nute du bouleversement. Est-ce que Ma­
rie n'aurait pas sent i sur s o u c œ u r pas­
ser une bourrasque ? Est-ce que sur le 
cadran de s o n âme l'heure d'un g r a n d 
chagr in serai t restée f ixée ?... Pour 
écrire s e s impress ions d a n s un pareil 
journal et pour laisser ensu i te traîner 
s o n manuscri t , il fau t ê t re à la fo i s 
na ïve et inconséquente . . . 

Ariette ne doutera i t pas que l 'amou­
reuse de M. Hyac inthe fût Marie, si el le 
n'avait d i scerné a u t a n t de ra i sons pour 
que c e fut Telcide. pour que ce fût 
Rosal ie et pour que ce fût Jeanne . 

Pauvres c h a g r i n s d'amour ! que vous 
ê t e s é t r a n g e s ! et c o m m e vos des se ins 
sont impénétrables ! On peut vous ima­
giner, avec la m ê m e logique, à la base 
d e s a t t i tudes les p lus différentes. . . 

Désespérant de tirer une cert i tude d e 
s e s observat ions . Ariet te adopte d o n c 
une nouvel le tact ique : 

— A n o u s les g r a n d s m o y e n s I 
Ces demoise l les ont t erminé leur par­

tie de cartes , elle leur propose u n jeu, 
qui n'est paa nouveau, m a i s qu'elles 
Ignorent, celui d e s « p e t i t e pap iers» . 

Les demoise l l e s Lerouge applaudis ­
sent . El les a iment l e s Innovat ions : 

— M a cous ine Telcide. dit Ariette, 
voulez-vous distribuer une feuil le d e pa­
pier blanc à c h a c u n e de s personnes de 
l'honorable soc ié té ? 

— C'est très facile. 

Telc ide abaisse le panneau de s o n 
h a u t secrétaire d'acajou, e t prend d e u x 
feui l les de ce papier qui e s t fait pour 
écrire aux min i s tres e t d o n t elle s e ser t 
le vendredi pour faire cuire les maque­
reaux : 

— J e suppose que vous avez toutes 
de s crayons. . . d i t Ariette 

— Oui. oui... 

Les s ix viei l les filles p l i ent le ouste, et 
foui l lent l es poches profondes de leurs 
Jupes, de leurs sous-jupes et de leurs 
jupons.. . 

— Nous s o m m e s prêtes, déc lare Fél i ­
cité. 

— Eh bien ! voilà : Vous al lez e e n r e 
e n h a u t du billet, le « qualif icatif » d'un 
monsieur. . . U n e ent ière l iberté v o u s e s t 
laissée. . . P l u s vous aurez d'idées abra­
cadabrantes , p lus c e aéra amusant . . . 
Vous ferez e n s u i t e deux plis au papier 
pour qu'on ne le lise point e t vous le 
passerez à votre vois ine de droite.. . 

— O h ! ça va être a m u s a n t ! déc lare 
Mlle Caroline. 

— Je cherche. . . Qu'est-ce que je peux 
bien mettre ? s'inquiète Rosalie . 

Te lc ide ne di t mot . Elle s e méfie.. . 
J e a n n e , qui a des pré tent ions l ittéraires 
et qui veut faire trop bien, es t e n re­
tard... Elle prie qu'on l 'attende. 

— Moi. Je m e t s ce qui m e passe par la 
tè te ! a n n o n c e Rosal ie . 

| Ariette cont inue son expl icat ion : 
— Ecrivez m a i n t e n a n t le nom d'un 

monsieur. . . 
— D'un vrai mons ieur t Interroge Ma­

rie. 
C o m m e on éc la te de rire, la pauvre 

peti te , e n rougissant , balbutie... 
— Il faut m e dire !... J e -.e sa i s pas . 

moi.. Est-ce que vous cons idérez M le 
G r a n d D o y e n c o m m e un mons ieur ? 

— B i e n sûr ! m a cousine. . . 

Succes s ivement Ariette fait écrire à 
ces demoise l les : le qualif icatif d'une 
d a m e ou d'une j eune fille, le n o m de 
cet te d a m e ou de ce t t e j eune fille, l'in­
d icat ion d'un endroi t de la ville, la 
phrase que le mons i eur dit à la dame , la 
phrase que la d a m e répond au m o n ­
sieur, c e qu'il e n e s t résulté, e t c e que 
le m o n d e en a dit... 

En se p e n c h a n t vers Rosal ie . Mlle Fé­
licité conf ie qu'elle ne d i s t ingue pas très 
bien la conclus ion de tout ceci. Grave­
m e n t Te l c ide prononce : 

— J'at tends de voir le r é s u l t a t -

Ariette a r a m a s s é d a n s une corbeil le 
tous les papiers plies. Elle les mêle : 

— At ten t ion ! vous allez rire... 
U n à un. e l le les prend et les déroule 

Q u a n i el le e n a formé u n pet i t paquet 
bien régulier, e l le e n c o m m e n c e la lec­
ture : 

Le très a-mable — Mons ieur le G r a n d 
Doyen — a rencontré — La sémi l lan te 
— J e a n n e Davern i s — au m a r c h é aux 
poissons. — Il lui a d i t : — « J 'a ime le 
ciel quand il e s t p u r . » — Elle lui a 
répondu : — « J'aime mieux les épi-
n a r d s ». — Il e n e s t résul té — un feu 
d'artifice. — Le m o n d e a dit : « Ce son t 
de x en fant s . » 

D e s oh ! et de s ah ! de sa t i s fac t ion 
t é m o i g n e n t à Arie t te du s u c c è s de s o n 
Jeu. Te lc ide fa i t bien quelques réserves 
sur l ' inconvenance de mê ler M. le G r a n d 
D o y e n à c e s fanta i s ies . Mais Ariette lui 
réplique : 

— Il m e semble , m a cousine , recon­
naî tre votre écriture. N'est-ce pas vous, 
qui avez inscrit le n o m de M. le Grand 
Doyen ? 

— C'est possible. M a i s je n e s a v a i s pas 
alors que vous le feriez al ler au m a r c h é 
aux poissons. . 

— Peu importe , conc lu t Mlle Caroline. 
Voyons l e s autres billets... 

Ariette Ut : 

Le respectable — Monsieur Ulysse 
Hyac in the — a rencontré la froufrou­
tante — Mademoise l le C lément ine Cho-
tard — à l'Ecole de nata t ion . — Il lui a 
dit : — « Voulez-vous accepter un bon­
bon ?» — Elle lui a répondu : — « Non. 
merci, je ne fume pas » — Il e u est ré­
su l t e — un accident de c h e m i n de fer. 
— Le m o n d e a dit : « C'est bien fait. » 

Les exc lamat ions de joie s e renouvel­
lent bien entendu. Mais el les se prolon­
gent moins que pour le premier billet. 
Le nom de M. Ulysse Hyac in the a pro­
voqué une vive surprise. C'est Ariette, 
qui m a l i g n e m e n t l'a jeté d a n s le jeu. 
Mais on s ' imagine auss i tô t que c'est 
Mlle Carol ine Lerouge. car celle-ci a n ­
n o n c e : 

— A propos... Vous conna i s sez la nou­
velle ?. . M Ulysse Hyac inthe , le pro­
fesseur du collège, qui e s t parti depuis 
dix a n s . revient parmi nous. . . 

— Ah ! d i t Telc ide . intéressée . 
— Vraiment ? murmure Rosal ie . 

— T i e n s ! t i ens ; répète J e a n n e sur 
un ton équivoque. 

Marie ne prononce pas un mot . Sous . 
le prétexte de remettre la boite de s u ­
creries d a n s l'armoire, el le s'est levée. 

Lorsqu'elle revient à table. Ariet te 
obsrve qu'elle est, encore toute rougis­
sante . . . 

D E U X I È M E PARTIE 

C H A P I T R E PREMIER 

II n'y a pas de coïncidences s a i s 
raison. Pour que le Journal de Marie Da­
vernis a u été e x h u m e Juste au moment 
ou revient Ulysse Hyacinthe, il faut que 
le ciel ait un desse in secret. 

Ariette n'en doute pas un seul instant. 
D e là à conclure qu'elle est chargee 
d'une miss ion , il n'y a qu'un p a s El.e 
le franchi t et l'ècnt à son frère 

Mon chei Jean. 

Ta dernière lettre m'a comblée de 
joie. Je suis heureuse que tu te poi"i* 
bien e t que tés affaires réussissent. 
Figure-toi que Je ne m'ennuie p lus au 
mil ieu de mes phénomènes. U n événe­
m e n t est survenu, qui m'amuse Infmi-
ment . J ai découvert qu'une de n o s cou­
s ines la moins « avancée ». Marie, a é té 
jadis amoureuse d'un professeur, qui ré­
pond au doux nom d'Ulysse Hyac inthe . 
Le mariage a raté pour des m o t i f s que 
j e n e peux l'expliquer ici. Toujours eat-11 
que le bel Ulysse, après avoir promené 
s o n chagrin dans tous l e s co l l èges de 
France revient parmi nous . U m e accable 
que Je ne peux pas n»t p a s découvrir 
une signification à ce t t e co ïnc idence . 
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